
  

 

PR N°05                           dimanche 02 février 2020 

Présentation de Jésus au Temple:année A: 

 CHANDELEUR   
« Lumière pour éclairer les nations païennes et Gloire d’Israël, Ton peuple » St Luc (2, 22-
40); Autres lectures : Malachie (3, 1-4); Psaume 23; Hébreux (2, 14-18). 
(Cette année, le 2 février, fête de la Chandeleur tombe un dimanche. Dès lors, elle supplante 
dans la célébration liturgique, celle du quatrième dimanche ordinaire. Le titre chrétien de cette 
Fête est « PRÉSENTATION DU SEIGNEUR AU TEMPLE »).  

      Découvrons pourquoi l’Église accorde de l’importance à cette fête. Elle 
est, en quelque sorte, celle qui signifie la fin de la préparation à la venue du 
Messie et le début officiel de sa 
présence au peuple juif et au monde. 
C’est l’aboutissement de cette partie 
de la bible que les chrétiens ont appelé 
« Ancien Testament », et de l’autre 
qu’ils ont appelé « Nouveau 
Testament ». (Cette dénomination a changé 
aujourd’hui; nous préférons les appeler le 
Premier Testament et le Deuxième ou le 

Nouveau Testament). Dans l’Évangile de 
ce jour, Luc nous montre bien le 
dernier acte du Premier Testament: il 
nous raconte les témoignages de deux 
vieillards (Ancien Testament!) mais 
aussi de deux remarquables croyants : 
Anne et Siméon qui découvrent en 
Jésus, présenté au Temple, la venue du Messie tant attendue : la réalisation -
enfin - de la Promesse de DIEU faite à Son Peuple! 

Luc l’évangéliste nous présente le lieu de cet épisode : le Temple : lieu sacré 
par excellence pour le peuple Élu. Ajoutons encore : ce Peuple avait compris 
(surtout depuis sa captivité à BABYLONE) que ce Salut de DIEU serait pour 
tous les hommes : Écoutons Siméon remerciant DIEU en Lui disant, voyant 
ce bébé présenté : « Lumière pour éclairer les nations païennes et gloire d’Israël, Ton 

Peuple » Examinons aussi ce que signifiait profondément, pour Marie et 
Joseph, le rite traditionnel de cette Présentation au Temple. Leur enfant leur 
est reçu de DIEU, et c’est un premier-né! Dans la tradition religieuse juive, il 



  

 

faut reconnaître cela en le lui présentant : il appartient à 
la fois à Dieu et à l’homme! Il est au cœur du contact 
Dieu-homme et est célébré pour cela au Temple selon un 
rite juif sacré, sous la forme d’un Sacrifice. (l’offrande 
des deux colombes à cette signification). Cet enfant est 
donné par DIEU : il naît dans un couple humain, donc à 
la façon d’un petit d’homme! Et Luc situe cet événement 
dans le Temple, c’est-à-dire, là où les hommes sont en 
liaison avec DIEU et les hommes avec DIEU. Tel est le 
Mystère de l’Incarnation! Ce Jésus est le Messie : le Fils de DIEU et le Fils 
de l’homme! La Présentation au temple est en quelque sorte un donnant-
donnant! 
Cet enfant, ce Messie, l’Envoyé du Père est donc lancé dans l’aventure 
humaine, comme chaque être humain, avec des réussites et des échecs, des 
dangers, des temps de joie et des temps de peine, des risques, mais aussi avec 
de prodigieuses découvertes. C’est ce que Siméon dit à Marie : « Vois Ton Fils, 
qui est le provocateur de la chute et du relèvement de beaucoup en ISRAËL. Il sera un signe 
de division. Et toi-même, ton cœur sera transpercé par une épée ». 

 Notre « CHANDELEUR » célébrée 40 jours après Noël, signifie que 
la Lumière de DIEU apparaît au monde mais aussi, que dans cette petite 
Lumière, nous allons progressivement trouver la Lumière éclatante de la 

Résurrection, la Victoire sur les ténèbres! Et cela se fera 
à la façon toute humaine. Les chrétiens célèbrent donc ce 
Jour en offrant leur lumière ( cierge) à DIEU qui entre 
dans la Création humaine. Et Dieu se fait notre lumière 
(Songeons au reçu de l’Esprit lors de notre Baptême). Ils 
célèbrent donc cette Chandeleur en ayant la conviction et 
la joie de découvrir comment Jésus va parcourir son 
monde, et cela avec tous, avec des hommes désireux de 
Le suivre. Il est toujours la Lumière des hommes pour 
aujourd’hui. Sommes-nous ces hommes désireux de 
l’accompagner, dans notre vie, pendant nos jours à 
venir? J.F.  

HORAIRE DES CÉLÉBRATIONS 

    -A JUMET –GOHYSSART, à 11h00, Célébration de la                   
 CHANDELEUR et pour toute l’Unité Pastorale. 

    - A LA BASSÉE  : Dimanche   02 février 2020,  à 9h30.   
     - AU CENTRE : Dimanche 02 février 2020, à 11h00. 
 Si on veut prier à ces heures, les lieux de culte seront ouverts et prêts à 
 vous accueillir.  
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 ( Chaque troisième jeudi du mois, donc le 20 février 2020, a lieu la célébration de la messe 
des malades et personnes âgées au home des Oiseaux à 15h30).  

CALENDRIER 
  - 2 février: FÊTE DE LA CHANDELEUR. 

NOUVELLES DE NOTRE PAROISSE 

   - ADIEU CHRÉTIEN  : A Ersilia PECCENINI, veuve de Jules FRAN
 ÇOIS,  elle était âgée de 94 ans, habitait rue Louis De Brouckère 22. 
 Nous le célébrerons au Centre, ce jeudi 30 janvier, à 9h30.  
   - LES ANIMAUX ONT DES ÉMOTIONS  et  LA VILLA SAMSON:  

Vie féminine Roux Bassée ce lundi 03 février 2020 vous invite à parler 

de nos animaux de compagnie, présenté par Arlette , au Foyer, comme 

d’habitude de 13h30 à 15h30. Bienvenue à toutes. 

 

QU’EST CE QUE LA CHANDELEUR POUR NOUS 

AUJOURD’HUI? 
Aujourd’hui, on connaît surtout la CHANDELEUR 

en tant que jour des crêpes. On raconte que c’est ce 

même Pape Gélase 1er qui faisait distribuer des crêpes 

aux pèlerins qui arrivaient à ROME… 

On dit aussi que les crêpes, par leur forme ronde et 

dorée, rappellent le disque solaire, évoquant le retour 

du printemps après l’hiver sombre et froid.  

TRADITION…Il existe encore de nos jours toute une 

symbolique liée à la confection des crêpes. On fait 

ainsi parfois sauter les crêpes de la main droite en 

tenant une pièces d’or, ou à défaut, une monnaie, et ce, 

dans la main gauche, afin de connaître la prospérité pendant toute l’année ; il 

s’agit de faire en sorte que la crêpe atterrisse correctement dans la poêle. On 

dit aussi que la première crêpe confectionnée doit être gardée dans une 

armoire et qu’ainsi les prochaines récoltes seront abondantes. Il est parfois 

précisé qu’il s’agit du sommet d’une armoire et que la crêpe est alors réputée 

ne pas moisir et éloigner la misère et le dénuement…   Lu sur Internet 

BONNE LECTURE            Extrait de son livre: (Ta Parole comme une source) 

Maurice Zundel, dans un prêche à propos l’ humilité, va expliquer qu’elle 

consiste à s’émerveiller de l’autre au point de ne plus penser à soi: voici ce 

qu’il propose comme exemple au départ de son exposé: 

A la suite d’un examen d’histoire, un élève trouvant que sa cote n’était pas 

suffisante se plaignit amèrement au professeur qu’il n’avait pas 
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suffisamment estimé sa composition. Comme il se s’agissait 

pas d’un examen d’état, et que le professeur voulait éviter 

toute discussion, il dit à l’élève: « Eh bien! Combien voulez-

vous que je vous donne? » et il mit la note que l’élève estimait 

mériter . 

 Et M. Zundel de commenter: Ce sont des choses que 

l’ont peut faire, mais en quoi est-ce que cela change dans 

l’esprit de l’élève, la situation qu’il occupe par rapport à l’histoire? Est-ce 

qu’il en est plus savant parce qu’on a monté la note?évidemment non! Ce 

jugement, la note donnée par le professeur reste extérieure à son esprit, il est 

monté dans son classement, mais n’a pas progressé en science, et son esprit 

ne s’est nullement enrichi!.... 

 L’humilité, commente Zundel, ne consiste pas à se préoccuper de soi, 

mais apparaît vraie lorsqu’on s’oublie tant on est préoccupé de ce qu’on veut 

atteindre !Un savant, un musicien … s’oublient de penser à eux, tellement ils 

sont préoccupés de ce qu’ils ont à découvrir! Et l’auteur de déclarer: Je suis 

toujours inquiet lorsque quelqu’un me dit: « Je suis un pauvre type vous 

savez ! Bien sûr je suis plein de péchés, mais enfin le bon Dieu est si bon, il 

me mettra  dans le Paradis. Je me dis le Paradis n’est pas un classement où 

on vous met 5 ou 6 où on force la note parce qu’on veut être bon prince ! Le 

Paradis, le vrai paradis c’est la connaissance, c’est la connaissance et 

l’amour de Dieu!C’est cette lumière intérieure dans laquelle il faut entrer et 

qu’il faut devenir! C’est exactement la même situation que celle de l’élève 

devant la science: il a été classé  à un rang qu’il ne mérite pas– je suppose 

que l’École d’Ingénieurs lui ait donné un diplôme qu’il ne méritait pas –il 

pourra construire des ponts qui s’effondreront, des bâtiments qui 

enseveliront leurs habitants sous leurs ruines et ce sera très grave, parce que 

justement ce n’est pas le parchemin, le papier qui fait de lui un ingénieur, 

mais c’est la science qu’il a acquise personnellement, c’est la connaissance 

qu’il s’est assimilée Et le Paradis c’est une connaissance qu’il faut 

s’assimiler c’est une lumière qu’il faut devenir, c’est une générosité qui doit 

jaillir en nous comme une source.                   (à suivre) 
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